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Tirages du 1er mai 2020

Seule la liste officielle des résultats
de la Loterie Romande fait foi.
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R
estaurants fermés du-
rant de nombreuses
semaines, fêtes des
vendanges annulées:

les vignerons du lac de Bienne
se font du souci, même si la
crise n’a pas le même impact
sur tous. Tandis qu’ils s’acti-
vent dans leurs vignes pour as-
surer la future récolte, ils se
demandent comment ils vont
tenir jusqu’au printemps
2021, moment où ils pourront
la mettre en bouteille et la
vendre. Actuellement, ils doi-
vent en effet payer leurs sai-
sonniers et les frais liés aux
machines et à la mise en bou-
teille de la cuvée 2019, mais
sans les rentrées habituelles
qui, en raison de la pandémie,
se sont réduites comme peau
de chagrin. Les vignerons sont
durement impactés par la fer-
meture des restaurants, dont
ils tirent une bonne partie de
leurs revenus.
Nick Bösiger possède six hec-
tares de vignes à Douanne. Il
réalise plus de la moitié de
son chiffre d’affaires dans
la restauration. «Financière-
ment, ça ne va pas fort»,
reconnaît-il.

«Assurer les salaires»
«Cette année, il faudra se ser-
rer la ceinture et faire une
croix sur les investissements,
par exemple le renouvelle-
ment de certaines vignes ou
l’achat d’une nouvelle étique-
teuse», poursuit-il. Pour les vi-
gnerons du lac de Bienne, le
chômage partiel n’est pas
une option, car avec ou sans
crise ils ont besoin de leurs
ouvriers pour venir à bout
des travaux de printemps. «Il
faut assurer les salaires et ho-
norer les factures mensuel-
les, ce qui risque de conduire
à un certain déséquilibre»,
déplore-t-il.
Sans compter que le travail ef-
fectué aujourd’hui ne sera ré-
munéré que dans une année,

avec la vente de la cuvée 2020.
A Cerlier, la situation de Fredi
Marolf est tout aussi précaire.
Lui aussi écoule plus de la
moitié de sa production (6 ha)
dans la restauration. Aucune
rentrée d’argent de ce côté-là,
et la vente à la clientèle pri-
vée est au ralenti. «Ces six
dernières semaines, mes ven-
tes ont chuté de 75%», dé-
clare-t-il. Pour la reprise, il ne
s’attend pas à une ruée. Il es-
père pourtant que l’intérêt de
sa clientèle privée grandira
avec l’arrivée sur le marché
de la cuvée 2019.
A Gléresse, Stephan Martin
ne vend qu’un tiers de sa pro-
duction aux restaurateurs.
Mais la chute de ses revenus
l’inquiète. «Après la période
de la saucisse au marc, je n’ai
quasiment reçu aucune com-
mande pendant six semaines.
J’ai envoyé une lettre à tous

mes clients et j’espère ainsi
me rappeler à leur bon souve-
nir», raconte-t-il. Il compte
ainsi surmonter la crise sans
emprunter de l’argent.
Johannes Louis cultive trois
hectares de vignes à Schafis.
Lui aussi compte un tiers de sa
clientèle dans la restauration.
Il vient de proposer à sa clien-
tèle privée des livraisons gra-
tuites à domicile. «Je n’ai ja-
mais vendu autant de vin à
des privés que depuis trois se-
maines», déclare-t-il, tout heu-
reux de presque compenser la
défection des restaurateurs
par l’intérêt inattendu des pri-
vés pour son action. «Nous
sentons que nos clients sou-
haitent nous aider dans cette
période difficile», raconte-t-il,
persuadé qu’un bon vin avec
un bon repas peut contribuer à
la santé psychique dans cette
période morose. Nick Bösiger

a également songé à effectuer
des livraisons gratuites à do-
micile, avant d’y renoncer et
de conserver le montant de
25 francs par livraison. «Ac-
corder des rabais en temps de
crise n’est pas la bonne solu-
tion», estime-t-il. Fredi Marolf
avait également commencé
de le faire, mais il a arrêté
après un mois. «Cela avait
bien démarré, mais le compte
n’y était pas. Et puis la possibi-
lité existe toujours de venir
chercher son vin sur place.»

Annulations en cascade
Les vignerons qui, bien avant
la crise, tiraient déjà une
grande partie de leurs revenus
auprès d’une clientèle privée,
s’en sortent donc mieux que
les autres. Michael Teutsch,
président de la Fédération des
vignerons du lac de Bienne,
confirme cette tendance. Mais

il ajoute que la pandémie
ruine d’autres sources de reve-
nus, telles que les dégusta-
tions, les manifestations de
groupe, les apéritifs de ma-
riage et les sorties d’entre-
prise. Sans même parler des
foires et des salons, où les vi-
gnerons de la région sont tou-
jours très présents. «La sortie
du confinement est donc at-
tendue avec impatience, car
chez nous il se passe toujours
beaucoup de choses en mai et
en juin», résume-t-il.
Mais c’est mal parti, puisque
la Schafiser Wyprob a été
annulée. Cette dégustation
géante, qui attire chaque an-
née 700 à 800 visiteurs, aurait
dû se dérouler fin mai. Quant
aux journées portes ouvertes
du premier week-end de mai,
elles sont reportées à des jours
meilleurs, mais en principe el-
les auront lieu cette année.

Les vignerons souffrent de
la crise du coronavirus

Privés de gros clients comme les restaurateurs, les producteurs de vin sont
durement touchés par la situation actuelle. Les ventes aux particuliers ont aussi chuté.
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La crise touche aussi durement les vignerons du lac de Bienne mais ils n’envisagent pas le chômage partiel pour leurs employés. ARCHIVES

Le Parti libéral-radical du canton de
Berne a participé à la procédure de con-
sultation sur la modification de la loi
sur le statut particulier. Il soutient tout
d’abord la suppression des cercles électo-
raux par district pour l’élection au CJB.
Il estime en effet que l’élection au ni-
veau de la région administrative per-
mettrait une simplification et une
meilleure compréhension au sein de la
population.
Le parti appuie également la possibilité
de transferts entre les différents fonds
(Fonds d’encouragement des activités
culturelles, Fonds de loterie et Fonds du
sport). «C’est un bon moyen d’avoir plus

de marge de manœuvre pour financer
les activités culturelles et sportives dans
la région du Jura bernois», écrit-il dans sa
prise de position. Pour une région béné-
ficiant d’un statut particulier en raison
de sa langue et, par là, de ses spécificités
culturelles, il considère en effet que
cette mesure fait sens.

Le réflexe BEJUNE
Rappelant que les collaborations sont
toujours plus nombreuses au niveau de
l’Arc jurassien, notamment en ce qui
concerne les hautes écoles, le PLR salue
l’intégration du canton de Neuchâtel
dans la réflexion. La notion interjuras-

sienne est ainsi amoindrie au profit de
BEJUNE, souligne-t-il.
Cette révision permet également d’af-
fermir le transfert ponctuel de tâches
cantonales au CJB par délégation ou as-
sociation. Pour le parti, «cela donne plus
de marge de manœuvre pour mettre en
œuvre rapidement le transfert de nou-
velles tâches, le cas échéant».

Renforcer le CAF
Il applaudit à l’extension du périmètre
d’action du CAF (Conseil des affaires
francophones de l’arrondissement de
Biel/Bienne), estimant que c’est un bon
moyen d’y intégrer les communes ger-

manophones en matière de bilinguisme
et de renforcer le CAF dans son action.
Le PLR salue aussi l’inscription dans la
loi de trois unités administratives fran-
cophones dans le Jura bernois et à Bien-
ne, «ce qui est positif en termes d’acquis
à l’avenir». Il regrette en revanche que
la partie concernant les communes (ar-
ticles liés à l’ancienne Conférence des
maires du Jura bernois et du district bi-
lingue de Bienne) ne soit pas remplacée
par du nouveau contenu concernant les
communes. Il soutient donc les proposi-
tions que va faire dans ce sens la nou-
velle association des communes Jura
bernois.Bienne. C-PHO

Positif pour les francophones
Le PLR soutient la modification de la loi sur le statut particulier et son développement.STATU QUO+
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